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Le méandre d'Orion

dans la galaxie du Centaure

12 Exandres et 16 hypotazu en temps ployé

"Oui  c'est  très  beau,  comme  toujours.  Je  dirais  même  que  c'est  encore  plus  parfait  que  la 
précédente production. Et c'est justement ça le problème, la perfection ça lasse."

Le bras droit de l'Artconcepteur était dépité. Il avait travaillé dur pour arriver ce résultat. Mais 
tout au fond de lui-même il n'était pas en désaccord. La Pryxilisation du réel avait eu son heure de 
gloire, mais elle ne suscitait plus l'extase et l'euphorie comme à ses tous débuts.

L'immersion des sens dans l'œuvre devenu le réel de celui qui la contemplait avait révolutionné 
l'idée même d'œuvre d'art. Le sujet se trouvait propulsé dans l'œuvre et devenait de ce fait œuvre lui 
même.  Toutes  ses  représentations  disparaissaient  pour  s'imprégner  de  celle  de  l'Artconcepteur. 
Seulement maintenant l'effet sidérant s'estompait au bout de quelques secondes et la déréalisation ne 
fonctionnait plus. Il semblait que la zone du néocortex reliée aux alvéoles vibratiles s'était modifiée 
en quelques générations pour intégrer la Pryxilisation. 

La 38ième SIEQ du système approchait et rien n'était prêt pour la plus grande foire interstellaire. 
Les Immoptères faisaient route en direction de l'emphase stellaire du Lleonestride. Le peuple des 
Prêtres Cycloïde s'annonçaient sur les abords du grand amas stellaire des Pheneides.  Et pour le plus 
grand désarrois des membres du collectif ci-présent, on en était encore qu'aux hypothèses de travail.  
Jamais un tel retard n'avait été pris.   C'est à ce moment qu'un personnage resté silencieux jusqu'à 
présent intervint. 

"J'ai deux contacts pour un créa…"

Il ne comprit pas tout de suite le silence de l'assemblée de sages. C'est au bout de quelques temps 
qu'il réalisa. "Veuillez me pardonner, c'est un terme indigène. Dans cette peuplade du Val d'Oise ça 
pourrait se traduire par Epiplan mais avec des coutumes à eux."  L'orateur qui avait pris la parole fit 
un arrêt le temps de reposer ses  Aerostases. Le son de sa voix prenait un aspect de plus en plus 
rocailleux. Il devait humidifier ses  membranes internes. Il n'était pas habitué à ces régions arides 
aux confins de la planète R132.  "Nous avons positionné un Androïde Organique pour nous assurer 
de la faisabilité de la chose, excusez moi à nouveau, la terminologie indigène. C'est à cause de 
l'immersion,  mon  néocortex  s'est  inféodé  à  l'androïde.  Si  vous  voulez  on  peut  demander  un 
transcripteur…"  Le  plus  ancien  des  sages  s'impatientait,  il  marqua  son  exaspération  par  une 
émanation odoriférante. "J'en viens au fait…" mais Sicomort n'eut pas le temps d'aller plus loin. La 
vibration du  Ghoniolectre envahit  l'immense salle du congrès. "Attention procédure martiale en 
cours d'authentification pour infraction aux codes Indigènes" Cette fois le sage ne se contenta pas 
uniquement de marquer son impatience. Il se déploya sur toute sa hauteur puis après une nouvelle 
émanation il  prit  la  parole.  "Vous avez équipé  d'implants  à  fragmentation  un indigène sans  en 
informer  le  haut  commandement  aux  affaires  des  Peuplades  non  affiliées  à  la  Charte  de  la 
Fédération  Unifiée  !"  Sicomort  ne  se  laissa  pas  impressionner.  C'était  un  franc  tireur  et  les 
initiatives de ce genre lui étaient habituelles.  Il savait que c'était aussi pour ça qu'il faisait parti du 
staff. Sa spécialité était de trouver une solution quand il n'y en avait pas. Sinon il passait le plus 
clair de son temps en immersion létale. Il se réactivait en fonction des enjeux financiers. Et il y avait 
matière à sortir de son sommeil létale. "Nous sommes à la limite, nous sommes dans la dernière 
phase du SIEQ 37, les aspects législatifs ont été supervisés par le cabinet d'Ethno Avocat l'implant 
est celui de la dernière génération. Il ne produit plus les aspects délirants ou paranoïaque ou encore 
schizoïdes  des  précédents  ce  qui  nous  avait  valu  une  citation  à  comparaître  devant  le  Haut 



Commandement. En post cure après  désandroïdisation le sujet indigène récupère 99,98 % de ses 
facultés d'origine plus 10% réaffecté à titre de dédommagement. En clair, il est moins bête qu'avant. 
Nous avons opté pour un contact simulé en mode don contre don."

L’attitude posée de Sicomort contrastait avec l’importance de la mise en accusation et cela eut 
pour effet  de calmer le vieux sage. Ce dernier se replia pour adopter une position de repos.  Il  
observa ses congénères. Il savait que se jouait une partie difficile où les risques financiers étaient 
astronomiques. Tous les modes affiliés observaient la petite planète R132. Ils attendaient avec une 
certaine jubilation qu’elle ne soit pas à la hauteur des enjeux du 38ième SIEQ. Les cogestionnaires 
de  la  planète  avaient  bataillés  dur  afin  d’obtenir  les  droits  pour  l’organisation  de  la  foire 
interstellaire. C’était la première fois qu’une planète annexe avait réussi à se faire un place parmi 
les poids lourds de la Galaxie. Il est vrai qu’elle avait joué finement. Personne ne voulait prendre le 
risque le voter pour les favoris. Alors, sans trop se concertés, tous avait opté pour une outsider sans 
importance  qui  n’avait  aucune  chance.  C’est  de  cette  façon  qu’ils  étaient  passés  à  la  surprise 
générale au premier tour du premier conclave de la Fédération Unifiée. Depuis ils avaient focalisés 
sur eux toutes la rancoeurs des perdants.

Petite maison typique en brique rouge de trois étages, adossée à la 
route avec un joli jardinet sur l'arrière. 

Ça faisait  des années  que Stéphane était  empêtré  dans des histoires  de voisinage.  La vieille 
rombière qui habitait de l'autre côté du mur délabré et qui menaçait de s'effondrer ne voulait rien 
entendre  de  ses  doléances.  Alors  quand  la  branche  de  l'immense  mélèze  était  tombée  faisant 
s'écrouler  toute  un  pan  de  mur  sur  sa  voiture  il  avait  fallu  l'intervention  du  médiateur  de  la 
République pour qu'elle avance les frais. Pour le mur. Mais pour la voiture ils étaient encore en 
procès. Elle affirmait qu'il avait reculé en voulant dégager son véhicule et que les dommages étaient 
dus au fait que c'était un mauvais conducteur. Il était resté comme deux ronds de flanc. Comment 
pouvait il avoir plier le toit de sa voiture en reculant. Sans se démonter, la vieille avait donné pour 
preuve de sa bonne foi que l’assureur avait rendu caduque le contrat à cause du nombre d’accidents. 
Stéphane avait protesté qu’il n’était pas en tors pour la plupart et que cela n’avait rien à voir avec sa 
responsabilité,  c’était  trop  tard  le  doute  avait  suffi  pour  reporter  la  décision  pour  complément 
d’information.  Elle était  bien renseignée la "vioque" comme il  l'appelait.  Elle avait  surtout une 
bonne mémoire et ne perdait aucune information lors des discussions entre voisins. Stéphane ne 
s'était  pas  méfié.  Une  vieille  dame  qui  présentait  bien,  un  petit  côté  désuet,  qui  vivait  seule 
abandonnée des siens, il avait même eut de la compassion à l'époque. En réalité c'était une peau de 
vache, radine et vicelarde au possible qui avait usé ses enfants et petits enfants. Au final, ils avaient 
préféré faire une croix sur l'héritage et mettre quelques centaines de kilomètres entre elle et eux. 
Depuis la dinde bourrée de marrons qui aurait étouffé un troupeau de chrétiens, elle pouvait se la 
manger toute seule le jour de Noël devant sa télé. 

Alors  quand  Stéphane  a  ouvert  la  porte  ce  matin,  les  yeux  dans  le  beurre  et  les  cheveux 
ébouriffés son bol de chocolat à la main quelle ne faut sa surprise de découvrir "la vioque" un 
panier de muffins à la main. "Chérie y a la vi…ielle dame d'à côté !" Il s'était rattrapé comme il 
avait  pu  en  simulant  en  étranglement  avec  le  précieux  liquide.  "Fous  là  dehors  la  vieille 
hystérique !". Ce qui avait le plus désarçonné Stéphane, c’était les muffins. Il l’aurait plutôt vue 
avec  une  tarte  aux  fraises  ou  bien  des  financiers,  mais  des  muffins.  Il  y  avait  quelque  chose 
d’incongru.

Sans attendre qu’on l’invite à entrer, elle se glissa par la porte d’entrée pendant que Stéphane 
essayait de s’essuyer avec la serviette qui avait glissé de ses mains. Elle était déjà devant la table de 
la salle à manger.  Cynthia,  la femme de Stéphane était  accroupie derrière les fourneaux et  elle 
n’avait pas vu entrer la vieille dame.



« Tu l’as viré la vielle chnoke ! Elle va encore nous pourrir la vie ! »

« Madame la  négresse,  sachez que chnoke n’a pas de féminin et  que son origine alsacienne 
supposée ne vous permet pas d’en faire usage ! »

Cynthia née au Congo Brazzaville avait été sidérée de découvrir la mégère assise à leur table 
entrain de se servir une tasse de thé sous le regard incrédule de Stéphane. La répartie de l’ancêtre, 
mais aussi le fait que celle-ci était vêtue à la façon d'une jeune fille en fleur tout droit sortie de chez  
Swan, lui avait coupé le souffle. Dans un hoquet elle s’étrangla finissant sa tentative de réponse 
dans un borborygme incompréhensible. 

« Vous savez que c’est moi qui les ait fait, commença la vielle dame en déposant ses muffins au 
centre de la table. J’ai découvert la recette sur l’Internet, c’est une recette américaine, vous allez 
m’en dire des nouvelles… »

« Mais enfin vous ne pouvez pas entrer chez les gens comme ça… » tenta vainement Stéphane, 
encore accroupi pour ramasser sa serviette tout en prenant soin de ne pas renverser à nouveau son 
bol de chocolat. Mais en plus d’être acariâtre, la vieille dame avait le charme d’être sourdre comme 
un pot, ou de faire comme si.

« Installez vous mon ami, vous allez prendre froid dans le courant d’air de la porte. Vous pouvez 
aussi  venir  madame  la  négresse,  même  si  ça  ne  vous  concerne  pas.  J’ai  une  communication 
importante à vous faire. Vous êtes bien infographiste n’est-ce pas ? » dit-elle en se tournant vers 
Stéphane.

dans la galaxie du Centaure

21 Exandres et 17 hypotazu en temps ployé

Uphrénide  était  inquiet,  ses  membranes  internes  en  émettaient  l’odeur  caractéristique.  Ces 
émanations   permettaient aux êtres peuplants la  planète R132 de communiquer  plus facilement. 
Uphrénide avait en charge la mise en Epiplan de l’entrée dans la 38ième SIEQ. Il avait un mauvais 
pressentiment. Il fit irruption dans la vaste salle commune, chercha Sicomort. Il le localisa devant 
son  Processeur.  "Est-ce  que  vous  êtes  certain  d'avoir  bien  choisi  des  ingérences  opérantes  ?" 
Sicomort ne se laissa pas démonter par cette entrée en matière. Il était sûr de lui, s’était pour ça 
qu’il était apprécié parmi ses pairs.

"On a fait des enquêtes poussées, sur cette planète il est dit que les plus sages sont les vieilles 
personnes. Pour ce qui est de la "créa" on a opté pour les plus renommés. Ça ce désigne par "agence 
de comm". Nous avons fait appel à OMNICIS. Pour faire avec le maximum de chance de réussite 
nous avons pris un "directeur de créa". »

"Donc nous serons prêts pour le SIEQ-Parade ?" Insista Uphrenide. Il avait besoin d'être rassuré. 
Depuis le début de leur existence en aérobie tout était planifié avec une exactitude qui exaspérait les 
autres peuples. Parmi eux, les Prêtres Cycloïde ne supportaient pas leur arrogance et leur certitude 
que chaque chose devait avoir une place dans le temps avec une précision assommante. Ils prenaient 
un  malin  plaisir  à  programmer  des  retards  pour  l'arrimage  de  leurs  vaisseaux  aux  anneaux 
substeniques, juste pour faire enrager les habitants de R132. 

Il  y eu une pose pendant laquelle il  fut  servi les oviparytes d'accueil.  De charmantes petites 
créatures  dont  il  fallait  déguster  les  sécrétions  vaginales  en  aspirant  le  contenu  de  leur  tube 
procréatif.   Sycomort  se  décida  à  poursuivre  ses  explications  quand Uphrenide  émis  le  bruit 
caractéristique qui concluait sa prédigestion. 



"Nous avons entré les nouveaux paramètres fournis par le directeur de Créa aux Freno-Orga il 
ont réactualisés la planification Tempo-Réel et on est largement dans les temps. En plus le directeur 
de Créa nous a affirmé qu'il allait mettre les meilleurs éléments "sur le coup". Il nous recommande 
une « infographiste » qu’il connaît personnellement. Pour l’autre partie du travail il fait appel à un « 
créa freelance » qui leur a sauvé la mise."

"Vous pouvez éviter votre terminologie d'implant, s'il vous plaît!"

"Sur le coup ça signifie…"

"J'avais compris,  ne me prenez pas pour un Gholiok." Par précaution Uphrenide avait  activé 
son transcripteur.  Cela lui permettait de vérifier que son interlocuteur savait de quoi il parlait. Il fut 
rassuré, et entama la deuxième phase de sa digestion. Il ne put se retenir de prendre un nouvel 
oviparyte. Sycomort qui n'appréciait pas vraiment d'avoir à travailler avec Uphrenide se délecta à 
l'idée  de  penser  aux  troubles  organiques  que  cela  allait  engendrer.  Une double  digestion,  quel 
goinfre il faisait. Il prit congé avec la déférence qu'il devait marquer en face d'un être supérieur dans 
l'ordre des espèces.   Il  s'installa devant son Processeur pour prendre connaissance des dernières 
infos de son implant. "La créa a déconné sec". Qu'est ce que pouvait bien signifier encore ces mots 
abscons. Il lança une requête. Attendit quelques temps puis l'information se matérialisa dans les 
couches sub corticales. "Combinaison d'éléments morpho linguistiques incohérents." Cochonnerie 
de transcripteur pensa-il avant d'entrer en léthargie, phase essentielle qui lui permettait d'éviter une 
hyper  ventriculation.  Celle-ci  était due  à  sa  première  angoisse  liée  au  fait  que  les  choses  lui 
échappaient. 

Même petite maison typique en brique rouge de trois étages, toujours 
adossée à la route mais cette fois-ci dans le joli jardinet sur 
l'arrière. 

Stéphane leva la tête et découvrit  La vieille dame. Elle faisait de grands signes pour attitrée son 
attention. Même si son attitude avait changée, Stéphane restait méfiant. Il lui fit à son tour un petit  
signe de la main. Il pouvait bien faire ça depuis qu'elle avait réglé contre toute attente leur problème 
de voisinage. Elle avait pris à sa charge la réparation des dégâts causés par la chute de la branche. 
Elle lui fit signe de s'approcher. Il délaissa sa binette qu'il utiliser pour retourner le bout de terrain 
qu'il destinait au potager. Cynthia le tannait depuis un moment pour avoir un endroit où planter ses 
légumes. Il arriva à la hauteur de la vieille dame. "Si vous voulez mon gendre vient cette après midi 
il pourrait s'occuper de votre bout de terrain. Avec le motoculteur ça ne lui prendra un quelques 
minutes." Stéphane resta dubitatif. Qu'est ce qui pouvait bien lui être arriver à la vieille peau. Elle  
avait été touchée par la grâce. "Au fait, poursuivit elle, où en êtes vous avec votre travail, vous 
savez avec OMNICIS ?". Elle avait de la suite dans les idées la mémé pensait Stéphane. Ça faisait 
plusieurs jours qu'elle s'intéressait à son boulot d'infographiste. Au début il avait trouvé ça étrange. 
Cynthia qui n'avait toujours pas confiance lui avait affirmé que cette "tordue" faisait de l'espionnage 
industrielle  et  qu'il  devait  se  méfier.  Stéphane  avait  sourit.  Il  ne  voyait  pas  qui  pourrait  bien 
s'intéresser à la mise en page d'une affiche de 12 mètres sur 24 dans une langue complètement 
incompréhensible. Il n'avait jamais vu de tels signes il avait fait une recherche sur Internet mais 
n'avait obtenu aucune information. Il avait un ami linguiste que cela avait fortement intéressé car il 
trouvait qu'il y avait là une architecture linguistique surprenante. Il dévisagea la vieille dame avant 
de lui répondre. "La créa a déconné sec… Excusez moi un appel sur le portable… Justement en 
parlant du loup. Désolé il faut que je vous laisse"  Il prit congé sans tenir compte des protestations 
de son interlocutrice. Ça n'allait plus du tout le projet prenait une tournure catastrophique. La fille 
chargée de l'autre moitié du travail avait tout planté. Impossible de se servir de quoi que ce soit et il 
fallait le tout pour la fin de semaine. Les délais étaient déjà limites mais là ça devenait du grand 
n'importe  quoi.  Quelque  chose  préoccupait  Stéphane.  Magdalena  ce  prénom  ne  lui  était  pas 



inconnu. Pourquoi cela l'intriguait-il à ce point. Il fonça à l’étage où se trouvait le repère dans lequel 
il travaillait. Une pièce entièrement dédiée à l’infographie et au bricolage. On trouvait pêle-mêle des 
prototypes d’affiche, des morceaux de tuyaux, un dépliant pour salon de coiffure, une pipe ultra 
flexible pour évacuation sanitaire, un poste de soudure à l’arc, un compresseur pour alimenter les 
pistolets à encre et tout un fatras d’objets plus ou moins hétéroclites. Il fit bouger la souris afin de 
réanimer son ordinateur en veille depuis la fin de matinée. Il tapa le prénom sur son ordinateur afin 
de faire une recherche. Il tomba sur le projet en cours, ça il savait, il patienta quelques secondes de 
plus et l’info s’afficha à la suite. Projet OMINICS du 20/06/2000.

« Nom d’une pipe s’écria-t-il ! C’est la patate qui a planté le projet pour la campagne de pub de 
la transat en double ! »

Il n’en revenait pas, ils avaient fait appel à la même incompétente. Il pensa qu’elle devait avoir  
un joli petit minois pour embobiner une boîte du pub aussi importante que OMINICIS. Ou alors, ce  
qui était plus probable, elle devait avoir un papa ou une maman bien placé. La petite icône de sa 
boîte mail se mit à vibrer signe qu’il venait de recevoir un message.

« Il  nous  faut  absolument  l’autre  moitié  de  projet  pour  demain  soir. Urgent,  cordialement 
Fabienne. PS : Désolée, je leur avais bien dit que ce n’était pas une bonne idée Magdalena, mais on 
n’écoute pas les secondes mains ! » 

dans la galaxie du Centaure

Et 1 hypotazu de plus, en temps ployé évidemment !

Trois  créatures  de  taille  moyenne  arrivèrent  sur  rythme  harmonique  identique.  Le  premier 
s'arrêta  puis  les  deux autres  le  dépassèrent  chacun d'un  côté  différent.  Pendant  que le  premier 
installait le srypto les deux autres entrèrent les connections.  Ce fut celui de droite qui prit la parole. 

"En temps épisodique nous sommes à Versatil point 0. Le décompte en epiplant nous laissait 
trois unités de prerequis deux viennent d'être gaspillés avec « la fille incompétente ». L’immense 
créature consultait son transcripteur pour s’assurer de la terminologie  indigène avec exactitude. 
Puis elle poursuivit. « Vous ne pourrez donc pas tenir les délais. Vous n’avez même pas la moitié de 
ce qui pourrait ressembler à un Cryto Coupon visible depuis la Galaxie du Taluède. » L’être exultait, 
il  émettait  émanation  odoriférante  sur  émanation.  La  luette  qui  servait  générer  des  vibrations 
harmoniques tremblait à tout rompre. « Je veux sur le champ avoir en face de moi la responsable 
qui coordonné ces travaux ». Il se tourna vers ses sbyres afin d’avoir le nom qui lui manquait. Celui 
qui était campé à droite, bien appuyé sur son Sacro osseux, lui murmura « La mémé ». « Oui, c’est 
ça la… mémé ! »

Sycomort rectifia « La personne âgée, parce que chez les indigènes… »

- « Je vais vous en fiche des indigènes et des  mémés… »

- « Des personnes âgées, ou si vous préférez… »

- « Vous savez où vous pouvez vous la mettre la mémé… »

Sycomort préférait ne pas imaginer. Mais quand il vit entrer le président de la confédération 
accompagné des cogestionnaires en grande tenue d’apparat il jubila. Il tenait sa revanche contre les 
Métas, lesquels se mirent au garde à vous pour effectuer le salut protocolaire adéquat. Ils n’avaient 
pas  été  informés  de  la  visite  du  président,  ils  n’avaient  pas  pris  soin  d’éviter  de  se  gaver  de 
oviparytes  et  ils  émettaient  une quantité  d’émanations  impressionnantes.  Heureusement  que  les 
nouvelles connexions étaient organiques car une étincelle et la salle de conférence se serait dissipée 



dans les méandres d’Orion.

« Monsieur Sycomort nous venons, au nom de la planète R132 et de ses habitants, vous féliciter 
pour la qualité du Cryto Coupon ainsi que de l’animation en « cinévision »… c’est bien cela le 
terme exacte…

« Pas  tout  à  fait  monsieur  le  président,  si  vous  me  permettez,  c’est  du…  cinéma  en 
technicolor ! C’est notre dernière innovation pour fêter les avancées techniques qui font la force de 
notre planète »

Sycomort  eut  une  pensée  émue  pour  un  dénommé  Stéphane,  indigène  d’une  autre  galaxie 
lointaine, non affiliée, et une dame âgée qui avait transmis avec fidélité toutes les informations 
nécessaires à la réussite du projet.
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